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Mons 2015
Centre Pompidou: une antenne à Maubeuge
Le Centre Pompidou de Paris, après avoir ouvert en 2010 son grand
musée de Metz, aura en outre une antenne importante à Maubeuge.
La ministre française de la Culture vient de confirmer l’installation
du musée sur le site de l’Arsenal. Il ouvrira en septembre 2015, en
lien avec Mons 2015. Le Centre Pompidou y présentera une partie
de ses collections pendant au moins quatre ans, avec deux expos
temporaires spéciales par année. Rappelons que ce tout nouveau
musée est construit par l’architecte belge Pierre Hebbelinck. G.Dt

Festival
Les Ardentes
se lâchent
A Liège, le festival qui se
tiendra du 10 au 13 juillet
déverse son flot de noms ce
vendredi. The Inspector Cluzo
(10/7), Method Man&Redman
(11/7), The Horrors (11/7),
Danny Brown (11/7), Kid Ink
(11/7), Austra (11/7), Claude
von Stroke (11/7), Aer (11/7),
Timber Timbre (12/7),
Fanfarlo (12/7), The Van Jets
(12/7), Milky Chance (13/7),
Banks (13/7), Selah Sue
(13/7) sont confirmés.
Infos: www.lesardentes.be

Documentaire
Le Festival Millenium
Du 3 au 11 avril, la 6e édition
du Festival international du
documentaire Millenium
présentera une cinquantaine de
documentaires, dont treize en
compétition internationale, et
projetés pour la plupart au Civa
et au Senghor. Parmi d’autres
focus, Millenium propose cette
année deux nouveaux volets :
une section “Travailleurs
du monde” et un panorama
“Connaître l’autre”. Les
“Millenium webdoc meetings”
auront lieu les 4 et 5 avril.
Infos : ww.festivalmillenium.org

Festivals
Au compte-gouttes
Chaque jour, de nouveaux
noms viennent compléter les
affiches des festivals de l’été.
Après Stromae et Patrick
Bruel, -M- et Hooverphonic
viennent compléter le
programme de la scène Pierre
Rapsat, le vendredi 18 juillet
aux Francofolies de Spa.
Du côté de Dour, parmi les 22
nouvelles confirmations de la
26eédition, épinglons Mogwai,
The Notwist, Band Of Skulls.
Les autres sur le site
www.dourfestival.be.

Art contemporain
Borremans offre sa fresque à la ville de Gand
Comme nous l’annoncions le 24 février, Michaël Borremans prépare
une peinture murale au cœur de sa ville, Gand, sur le petit clocher
de béton partant du jardin jouxtant la nouvelle halle (klokkenstoel).
Ce sera sa première intervention permanente dans l’espace public :
elle devrait évoquer une fille, à mi-corps, qui semble se pencher
pour regarder ce qui se déroule sur la place et le jardin. L’échevine
de la Culture de Gand a confirmé l’information, annonçant que le
peintre offrait son œuvre et qu’elle serait achevée avant l’été. G.Dt

En bref

2017
AFRICAMUSEUM@BOZAR
Fermé le 1er décembre dernier
pour trois ans de rénovation, le
Musée royal de l’Afrique centrale
installe dès ce vendredi au Palais
des Beaux-Arts de Bruxelles, et
jusqu’en 2017, un espace de

rencontre. AfricaMuseum@Bozar
abrite un atelier pour le jeune
public, le “Studio Congo”, une
présentation de la rénovation

autour de la maquette du projet,
et des installations temporaires.
D’autres musées accueilleront
des objets et œuvres issues du
MRAC durant les travaux. (Belga)

L’hystérie féminine ? Du théâtre !
Performance Création de
la chorégraphe Charlotte
Vanden Eynde au Kaai.

Critique Guy Duplat

L a question du genre (com-
ment devient-on homme
ou femme?) et la question

de l’égalité homme-femme qui
lui est corollaire restent très
brûlantes comme on le voit
avec les manifestations de la
droite en France. Le Kaaithea-
ter à Bruxelles se penche pen-
dant cinq jours, jusqu’au
15 mars, sur ces questions avec
des conférences, débats, films,
danses et performances.

Parmi celles-ci, une création
de la chorégraphe et perfor-
meuse Charlotte Vanden
Eynde et de l’artiste plasti-
cienne et actrice Dolores Bouc-
kaert, “Deceptive Bodies”. Les
deux jeunes femmes voulaient
travailler ensemble et ont pré-
paré leur spectacle en lisant les
descriptions du corps des hys-
tériques faites jadis par Char-
cot à l’hôpital de la Salpêtrière.
Elles prenaient des poses spec-
taculaires mais il s’est avéré

que, plusieurs fois, certaines
malades “jouaient” l’hystérie
pour faire plaisir à Charcot. El-
les faisaient du
théâtre.

S’apprivoiser
Sur scène, les

deux jeunes
femmes com-
mencent par
s’apprivoiser,
jouer comme
des enfants, se
regardant l’une, l’autre. Un dé-
but un peu fade et long. Mais
dans la seconde partie, le spec-

tacle démarre et devient bien
plus intéressant et beau. Elles
en étaient à se demander de

montrer le vi-
sage, les pieds,
les mains. Mais
quand on est au
théâtre, mon-
trer son corps
ou des parties
de son corps,
demande de
“surjouer”,
d’être hystéri-

que. Dans une connivence de
miroir ou d’opposition, l’une
blonde, l’autre brune, elles uti-
lisent de grands vêtements
comme des toges, des drapés
blancs, noirs ou de couleurs et
en font surgir des parties de
leur corps ou s’en revêtent pour
prendre des poses dignes des
tableaux baroques du XVIIe siè-
cle. Les maniéristes et les baro-
ques, les sculptures du Bernin,
montrent des femmes en
transe, des saintes en lévitation.
De vraies hystériques.

Comme du Bill Viola
“Deceptive Bodies” devient

alors une suite de tableaux fi-
geant une partie du corps, une
attitude, comme on en trouve
dans les vidéos de Bill Viola
auxquels ce spectacle fait sou-
vent penser. Avec des émotions
très fortes dans les visages, des
drapés compliqués, des “arcs”
du corps comme en font les
vraies hystériques. Le duo s’est
prêté à un exercice sur le lan-
gage du corps, sur ce que le
geste peut dire, sur la nécessité
au théâtre de “déformer” pour
“former”, sur le risque que le
corps “mente” ou “trompe”
l’autre. Un duo qui au début,
tourne en rond, mais qui se ter-
mine joliment par la musique
merveilleuse du “Lamento
della Ninfa” de Monteverdi.

UFocusWoWmen! avec “Decep-
tive Bodies” encore le 14mars au
Kaaistudios, www.kaaitheater.be

Dolores Bouckaert en Médée portant Charlotte Vanden Eynde.
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